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Attagenus smirnovi ZHANTIEV, 1973 (Coleoptera Dermestidae), B.sp.n . 
. avec information origin1~le sur le mode de nutrition des adultes 

par Hubert BRUGE 

Summary 

The East-A:frican Dennestid beetle Attagenus smirnovi ZHANTIEV was yet mentioned, since 1961, 
from most European countries except the more southern ones. It has now been discovered in Brussels 
(Belgium). The article gives the distinctive characters of tfiis species, compared to those of Attagenus 
unicolor (BRAHM). It comments upon his history, geographical distribution and biology. In Brussels, 
some adults of Attagenus smirnovi were found indoors, copiously covered by a dust of star-shaped hairs 
coming from the shrubs of Buddleia davidii (FRANCHET) of the neighbouring garden. Such hairs are 
disposed in the collar of the corolla tube of the Buddleia flowers what means that the adults insects are 
probably feeding, out-of-doors, on the nectar of these flowers. 

Keywords : Attagenus smirnovi ZHANTIEV, Col. Dennestidae, Belgium, adults nutrition, Buddleia. 

Nos premiers specimens beiges : identification 
de l'espece 

Un soir de fevrier 2006, alors que nous etions 
au binoculaire, atterrit brusquement sur notre 
pull un "objet volant non-identifie" que- par un 
geste incontrole - nous tentons de chasser. 11 
s'agit d'un petit coleoptere dermestide, une 5i!, 
que nous avons serieusement ecrasee. Un mois 
plus tard- et dans les memes conditions- se pose .. 
sur le fond blanc de notre table de travail, un 
second exemplaire, un r:!, que cette fois no us 
capturons en bon etat. 

Certes, ce n'est pas la premiere fois que pareil 
evenement survient mais, jusqu'ici, il s'agissait 
toujours d'Anthrenes : Anthrenus pimpinel/ae ou 
verbasci, voire plus souvent, surtout depuis 
1984, d'Anthrenocerus australis auquel nous 
avions fini par consacrer tout un article (BRUGE, 
1995). 

Or cette fois, les specimens sont des 
Attagenus, qui se revelent bientot appartenir tous 
deux a la meme espece de coloration brune 
unifonne - espece que nous ne connaissons pas -
mais dont les antennes du r:! attirent d'emblee 
notre attention par I 'exceptionnelle longueur de 
leur demier article. 

En depit de quelques doutes que nous 
inspirent les cles de LOHSE (FHL- Vol. 6, 1979), 
et vu que nous ne sommes pas specialiste des 
Dermestidae, les 2 specimens sont provisoire­
ment rattaches a l'espece Attagenus unicolor 
(BRAHM), mieux connue jadis sous le nom de A. 

piceus (OLIVIER), ou encore A. megatoma (F.). 
Sans avoir jamais ete commune en Belgique- ce 
que confirme son absence des cles de LAMEERE 
(1900)- cette espece est presente dans notre pays 
depuis longtemps. En temoignent les quelque 40 
specimens presents dans les collections de 
l'IRSNB. Deux d'entre eux, non-dates, sont 
meme etiquetes du nom de WESMAEL (1798-
1872), ce qui nous renvoie vraisemblablement a 
la periode 1830-1860 ! 

A noter aussi que les plus recents exemplaires 
de cette meme collection, sont tous dates de la 
fin des annees 1940. Le vaporisateur de DDT 
venait alors de faire son apparition sur le marche 
domestique et il nous apparait maintenant que, 
du moins sur notre territoire, son usage pourrait 
bien avoir ete, sinon fatal, en tous cas tres 
nuisible a l'espece. 

Or done, dans le courant de 2006, 7 autres 
Attagenus - tous de la meme espece - seront 
encore decouverts dans notre appartement, tous 
morts: 

18.111.2006, 15?, sur la table de travail de notre 
bureau, 

17.VII.2006, 2c!r:!, toujours dans notre bureau, 
tapis chacun dans un des coins d'une des 
tablettes de fenetre, 

30.VII.2006, 2r:!r:!, cornme les precedents, 
14.IX.2006, 1 r:!, comme les deux precedents, 
1 O.XII.2006, 1 c!, au fond d'un petit flacon, reste 

ouvert sur notre table de travail. 
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Photo 1 :A. unicolor o": Herstal, 15. 
Vl.1946, leg. E. DERENNE in coli. 
IRSNB (photo J. Constant) . 

A la decouverte du demier specimen et anime 
d'un doute persistant, nous demandons a voir la 
collection des Dermestidae beiges de l'IRSNB. 
En fait d'Attagenus de coloration uniforme, ne s'y 
trouve que la quarantaine de specimens de A. 
unicolor rappeles p lus ha ut. 

Des la comparaison avec nos propres 
specimens, la conclusion nous apparait claire et 
sans appel : il ne s'agit pas de la meme espece! 
En dehors de caracteres plus subtils, visibles 
seulement sur la face ventrale, les antennes des 
d'd' sont tres nettement differentes (Photos 1-2 + 
Fig. 5). 

Grace a l'excellente monographie anglaise de 
PEACOCK (1993), l'identite de la nouvelle espece 
nous est faci le a etablir : nos insectes bruxellois 
appartiennent a l'espece Attagenus smirnovi 
Z HANTIEV, B.sp.n. 

A vrai dire, cette espece se trouvait deja 
mentionnee sous la plume de Vladimir KALIK 

dans le 2eme supplement (Vol. 13, 1992) du 
FHL, document que, non-familiarise avec cette 
famille, nous n'avions pas encore pense a 
consul ter. 

Comment differencier Attagenus smimovi 
d'Attagenus tmicolor? 

Selon PEACOCK{l993) et KALIK {1992). 

Le genre A ttagenus se caracterise, par son 1 er 
metatarsorrere, au maximum egal a la moitie du 
2eme (Fig. 2). Ce crirere le differencie de tous les 
autres Dermestidae - avec ocelle - de la faune 
beige. La massue antennaire y est toujours de 3 
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Photo 2 : A. smirnovi a': Bruxelles 
(Schaerbeek), 8. Ill. 2006, leg. & 
coli. H. BRUGE (photo J. Constant). 

articles. 
Les !? !? sont generalement plus grandes que 

les d'd', parfois meme de beaucoup (cf. l'echelle 
de la Fig. 6, comparee a celle des autres figures). 

Attagenus smimovi ZHANTIEV : 

Carene posteroventrale du mesofemur 
faiblement marquee, voire a peine perceptible, 
l'anteroventrale tres proeminente et en lame de 
rasoir (Fig. 3). Prostemum, a l'avant des hanches 
anterieures, etroit. (Fig. 5). Hypomere (= face 
ventrale du pronotum de part et d'autre de la tete) 
quasi plan dans son 1/3 anterieur. 2eme 
protarsomere d' presque moitie mains long que le 
5eme (Fig. 1). Massue antennaire d' a demier 
article environ 4 x plus long que la somme de ses 
2 articles de base (Fig. 7). Elytres brun rougeatre 
(d') a brun jaunatre (!?),a pilosite j aune brun. 
Tete, pronotum, scutellum et face ventrale noire 
ou brun tres fonce. Antennes et pattes brun clair 
ajaunes. Taille: 2,3 a 4 mm. 

Attagenus unicolor (BRAHM) (= piceus OL.) : 

Carenes antero- et posteroventrales du mesa­
femur semblables a celles du profemur et quasi 
aussi saillantes l'une que !'autre (Fig. 4). 
Prosternum, a l'avant des hanches anterieures, 
large. (Fig. 6). Hypomere plus ou mains creuse 
en gouttiere sur ses bards. 2eme protarsomere d' 

a peine mains long que le 5eme. Massue 
antennaire d' a demier article 2,8 a 3,4 X plus 
long que la somrne de ses 2 articles de base (Fig. 
8). Elytres brun fonce a noirs avec pilosite brune 
ou noire, face ventrale a pilosite brun gris a gris 
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Figs 1-8. I :A. smirnovi : protarse; 2 : A. smirnovi : metatarse; 3 : A. smirnovi : mesofemur droit, face posterieure 
(nonnalement rabattue sur le ventre au repos); 4: A. unicolor: idem; 5: A. smirnovi: prostemum (avec hanche, 
trochanter et tete du profemur droit); 6 : A. unicolor : idem; 7 : A. smirnovi : antennes c! et !i!; 8 : A. unicolor : 
idem. (I et 2 d'apres dessins de PEACOCK- 3 a 6 : d'apres photos du meme (sauf les petites coupes de femur 
ajoutees par H. BRUGE) - 7 et 8 : d'apres dessins de HALSTEAD in PEACOCK. (toutes echelles = 0,2 mm)). 

jaunatre. Taille: 2,5 a 5,5 mm. 
A noter que les couleurs de la pilosite ne nous 

semblent pas un critere tres fiable car leur 
apparence peut varier dans de larges mesures 
selon l'angle d'observation ou le type d'eclairage 
utilise. 

Distribution geographique et biologie de A. 
smirnovi 

Selon R.D. ZHANTIEV (1973), specialiste russe 
des Dermestidae, il s'agit d'une espece d'origine 
afro-tropicale. Elle vit normalement au Kenya 
dans les nids d'oiseaux et sur les perchoirs de 
chauves-souris d'ou elle s'est repandue dans les 
decharges publiques, les granges et les entrepots. 

On la connait aussi des stocks et entrepots 
d'Ethiopie. 

En Europe elle a d'abord ete trouvee en 1961 a 
Moscou, puis un peu partout en Russie, se 
nourrissant essentiellement de produits animaux 
a base de keratine (peaux, poils, laine, fourrures, 
plumes ... ). C'est la qu'en 1973, elle a finalement 
ete reconnue comme espece nouvelle et decrite 
comme telle par ZHANTIEVlui meme. 

Entre temps elle avait, des 1963, gagne le 
Danemark oil on' la re-signal era en 197 5. Elle le 
sera plus tard de Finlande (1979), de Suede 
(1981), de Norvege (1985), de Lettonie, de 
Pologne, et a plusieurs reprises de Tchequie 
. (Prague) et de Slovaquie. 

Des 1978 on l'avait reperee en Grande 



Bretagne oil - dans une etroite ceinture autour de 
Londres - elle n'avait cependant envahi que des 
habitations chauffees (PEACOCK, 1979). 

De 1981 a 1989, on pouvait meme la trouver 
au British Museum, dans le Departement 
d'Entomologie. Les adultes y etaient presents 
toute l'annee, bien que plus "visibles" de mars a 
septembre, notamment dans les inevitables 
"minous" trainant sur le sol. 

Information curieuse mais interessante - en 
juillet-arut 1983 ainsi qu'en juin 1984 - des 
adultes avaient ete vus a l'exterieur, dans les 
jardins du Museum, en particulier sur - ou a 
proximite - des massifs de Troenes (Ligustrum 
vulgare L.). 

Au debut des annees 1990, l'espece etait 
decouverte dans le nord-est de l'Allemagne en 
Mecklembourg-Pomeranie et en Brandebourg. 
En 1998, le nouveau Catalogue allemand 
{KOHLER & KLAUSNITZER) la signalait aussi de 
Thuringe. 

MOLLER (2906) vient d'en signaler un couple 
trouve en mars 2006, sur les tablettes de fenetre 
d'une vieille maison de Diisseldorf (Rhenanie ), 
soit exactement dans les memes conditions de 
date et de localisation qu'a Bruxelles. 

D'ou viennent nos premiers exemplaires 
beiges? 

La decouverte de 9 exemplaires d'une mem~ 
espece, la meme annee, dans un lieu aussi 
restreint qu'un appartement pose evidemment la 
question de savoir d'oil et comment ils y sont 
venus. 

Notre premiere idee a ete d'incriminer le 
nouveau tapis, reyu en 2004 d'une amie chez 
laquelle il avait ete installe durant 1 an. 

Cette premiere hypothese reposait sur 2 faits 
bien averes: 

- les 2 autres especes beiges d'Attagenus (A. 
pellio et A. unicolor) sont bien connues des tapis 
et couramrnent designees par le nom vemaculaire 
anglais de "Carpet beetles"; 

- les trop nombreux exemplaires d'Anthre­
nocerus australis qui nous avaient personnelle­
ment infeste, bien qu'avec peu de degats dans nos 
collections, venaient tous - du moins apres 1990 -
d'un nouveau tapis, acquis cette annee-la et que 
nous avons finalement dii faire desinfecter. Nos 
collegues etrangers, appellent cette anthrene : " 
the australian carpet beetle " ou "der 
australische Teppichkiifer' ! 

Mais, si tel etait bien le cas, comment 

· expliquer le nombre relativement faible 
d'exemplaires trouves dans notre appartement 
ainsi que le fort echelonnement de leurs dates 
d'apparition? Tout cela ne "collait" pas - ou pas 
bien - avec l'hypothese d'individus nes d'une 
ponte dans l'appartement lui-meme. 

Nous voyions mal en effet pourquoi le 
nouveau tapis, suppose infeste d'reufs ou de 
larves a son arrivee chez nous, n'aurait donne 
naissance a des imagos que 2 ans apres son 
installation ... encore que des cas de cycle long 
soient connus chez Attagenus pellio. De plus, un 
examen attentif de nos tapis n'avait rien revele. 

C'est alors que nous somrnes retombe sur une 
petite phrase d'apparence anodine que nous 
avions notee dans notre carnet de chasse, le 7 
juillet 2006, apropos des 2 specimens retrouves 
ce jour-la sur nos tablettes de fenetre: 

"exemplaires semblant tres empoussieres et 
venant de l'exterieur car couverts de poils 
etoi/es d'origine vegetale". 

La meme remarque etait notee pour une 
punaise (Reduvius personatus ), trouvee morte, le _ 
meme jour, a l'exterieur de l'appartement, sur la 
terrasse-arrere. Par precaution, nous y avions 
meme joint un petit dessin de l'aspect despoils 

Quant a notre specimen du 14.IX, i1 s'accom­
pagnait d'une note identique : "ex. couvert de 
nombreuses petites .. pellicules translucides, 
formant une sorte de poussiere blanche". 

Ces observations auraient-elles un lien avec le 
fait qu'a Londres, des adultes de l'espece avaient 
deja ete trouves, vivants, sur des Troenes? 

Selon ZHANTIEV (in PEACOCK), seules les 
larves d'Attagenus smirnovi se nourriraient des 
produits animaux evoques plus haut, d'ou les 
degats qu'elles causent. Les adultes quant a eux, 
ne se nourriraient pas. Le fait n'est pas precise 
mais nous presumons que !'observation en 
question portait sur des adultes en elevage oil -
rappelons-le - ils disposent rarement d'une 
nourriture autre que celle offerte aux larves ! 

Mais qu'en est-il dans la nature? 
Se pourrait-il qu'ils y consomment du pollen 

de fleurs, ce qui expliquerait leur presence sur les 
Troenes? Le cas est bien connu chez Attagenus 
pellio qui, selon HAMA.LAINEN & MANNERKOSKI 
(1984) ne c~uleraient meme que sur les fleurs 
(Prunus, Crataegus, Spiraea .. . ), d'ou Jes ~ ~ 

gagneraient ensuite leurs lieux de ponte. 
Plusieurs Anthrenes, qu'on retrouve souvent 
"dans" les fleurs et "poudrees" de pollen, en 
tirent meme leur nom specifique: A. verbasci, 
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pimpine/lae, scrophulariae ... Tout recemment, · 
nous avons nous-meme evoque la possibilite d'un 
cas du meme type chez les femelles... d'un 
scolyte (BRUGE, 2006). 

Or precisement, a l'arriere de nofre maison, la 
terrasse s'ouvre sur un j ardinet gami - entre 
autres - de plusieurs enormes massifs de Troene. 
Fin novembre 2006, ils fleurissaient encore. 

Ne serait-ce pas la, qu'il nous faille, en fin de 
compte, chercher l'origine de nos envahisseurs. 
L"intense lumiere de la lampe de notre 
binoculaire, aurait alors suffi a les attirer le soir 
dans notre bureau. 

L'idee etait seduisante ... mais helas et de toute 
evidence, fausse. 

Si nos Attagenus, au meme titre que la 
Reduve, s'etaient "frottes" a une plante dont la 
surface etait richement pourvue de poils etoiles, 
cela excluait d'office les Troenes, depourvus de 
tels poils. 

Par contre le jardinet s'omait aussi de plusieurs 
jeunes plants de Buddleia davidii FRANCHET, 
espece bien connue des botanistes pour ses poils 
etoiles, une caracteristique plutot rare dans la 
flore bruxelloise. Mais cela ne suffisait pas 
comme preuve. 11 nous restait a verifier si l'un ou 
}'autre de ses organes, et eventuellement lequel, 
etait porteur du type precis de poils trouves sur 
nos "visiteurs" et dont, pour rappel, nous 
possedions le dessin. 

Debut fevrier 2007, no us sommes alle - a· tout 
hasard - explorer les Buddleia de la saison passee 
dont le feuillage etait encore en assez bon etat. Ils 
ne portaient plus que quelques Psoques. 

L'epiderme inferieur de la feuille montrait un 
feutrage de poils etoiles, tres enchevetres mais 
beaucoup plus grands que ceux observes sur nos 
Attagenus. 

Par contre certains des fruits - petites capsules 
brunatres - portaient encore des residus de 
corolle dont la surface interne du tube nous 
semblait porter quelques poils etoiles. Mais le 
tout etait deja a moitie pourri et en trop mauvais 
etat pour conclure. 

Des l'eclosion des premieres fleurs de l'ete 
2007, nous avons done entrepris de dissequer 
quelques corolles fraiches, dont les petales, sur 
les 2/3 de leur hauteur, sont soudes en tube. Dans 
le haut du tube, le diametre se reduit fortement et 
le faible passage qui subsiste y est obstrue par 
une riche couronne de poils etoiles ... du modele 
que nous recherchions. 

Pour parvenir jusqu'aux antheres, vmre 
jusgu'aux nectaires, les insectes visiteurs 

devaient obligatoirement forcer le passage de 
cette couronne de poils et done s'en mettre sur 
tout le corps, c.q.f.d! 

Quelques semaines plus tard, nous y aurions 
evidemment retrouve des adultes ... si le "milieu" 
ou s'etaient developpees Ieurs larves n'avait pas 
entre temps disparu ! ! ! 

Restait en effet une enigme. Les Buddleia 
derriere notre maison n'y sont apparus, de fa~on 
spontanee, qu'en 2006. Les adultes d'Attagenus 
smirnovi qui, des cette annee-la, les ont colonises 
ne pouvaient done pas etre nes d'individus 
occupant deja les lieux l'annee precedente ! 

... C'est en racontant cette histoire, fin 2006, a 
notre voisine du rez-de-chaussee que celle-ci 
nous a avoue s'etre vue obligee, au debut de cette 
meme annee, de se debarrasser d'un tapis, qui 
hebergeait des "petites betes". Elle l'avait, tout 
simplement, roule en boule et fourre dans un sac 
qu'elle avait depose dans la petite cour, au pied 
de notre terrasse et a quelques metres des 
Buddleia. 

Debut mars 2007, a notre demande, le tapis 
etait toujours la. Helas, un prepose a l'entretien 
du jardinet l'a malheureusement jete, la veille du 
jour oil nous nous appretions a l'examiner. 
Depuis Iors plus aucun visiteur empoussiere ne 
s'est manifeste. C'etait de toute evidence la 
source d'ou ils provenaient. 

11 nous restait ~ependant a verifier si, a la 
faveur des evenements, l'espece n'avait pas reussi 
a s'installer durablement dans notre propre 
appartement. Bien nous en a pris ! L'examen 
minutieux de nos propres tapis nous a 
effectivement permis d'y decouvrir le I 6 mars 
2007, puis le 4 fevrier 2008, 2 larves qui, mises 
en elevage, nous ont encore livre, respectivement 
les 11 mai 2007 et 19 avril 2008, deux d'c! de la 
nouvelle espece. Sont-ce Ies demiers de la serie? 
Nous l'esperons! 

Quant a l'histoire du tapis infeste, nous avons 
appris qu'il venait tres probablement d'un stock 
scandinave, soit d'une region ou l'espece est 
devenue assez commune. Installe dans deux 
logements successifs a Bruxelles, avec sejour 
interrnediaire a Charleroi pour un "lavage" -
manifestement insuffisant- il ne nous a helas pas 
pennis de remonter plus avant la piste de nos 
envahissellrs. 

Notre petite enquete entomologico-policiere 
s'arrete done la. Dommage ! 
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